
Proposition :
Dans le plan muni d’un repère

(
O ; I ; J

)
orthonormé, on

considère un point A(α ;β ) et la droite (d) d’équation
cartésienne :

a·x+b·y+c=0 a, b, c∈R

Le point M projeté orthogonal du point A sur la droite (d)
a pour coordonnées :

M

Ç
b2·α−a·c−a·b·β

a2+b2
;
a2·β−b·c−a·b·α

a2+b2

å
Preuve :
Effectuons une disjonction de cas sur la valeur de a :

a ̸= 0

Puisque M ∈(d),
ses coordonnées vérifient l’équation cartésienne de
la droite (d) :

a·xM + b·yM + c = 0 =⇒ a·xM = −b·yM − c

=⇒ xM = − b

a
·yM − c

a

Le vecteur
−−→
AM a pour coordonnées :

−−→
AM(xM−α ; yM−β ).

La droite (d) admet le vecteur
−→
u (−b ; a) pour

vecteur directeur. Les vecteurs
−−→
AM et

−→
u étant or-

thogonaux, on a : −−→
AM ·

−→
u = 0(

xM − α
)(
−b

)
+
(
yM − β

)
·a = 0(

− b

a
·yM − c

a
− α

)(
−b

)
+
(
yM − β

)
·a = 0Ä b2

a
+a
ä
·yM=a·β− b·c

a
−b·α

a2+b2

a
·yM=a·β− b·c

a
−b·α

yM=
Ä
a·β− b·c

a
−b·α
ä
· a

a2+b2

yM=
a2·β−b·c−a·b·α

a2+b2

On en déduit la valeur de xM :

xM = − b

a
·yM − c

a
= − b

a
·
(a2·β − b·c− a·b·α

a2 + b2

)
− c

a

=
− b

a

(
a2·β − b·c− a·b·α

)
− c

a

(
a2 + b2

)
a2 + b2

=
−a·b·β+b2·c

a
+b2·α−a·c−b2·c

a
a2+b2

=
b2·α−a·c−a·b·β

a2+b2

Le point M a pour coordonnées :

M

Ç
b2·α−a·c−a·b·β

a2+b2
;
a2·β−b·c−a·b·α

a2+b2

å
α = 0 : b ne peut être nul
L’appartenance du point M a la droite (d) donne :
a·xM + b·yM + c = 0 =⇒ yM = −c

b
Le vecteur

−→
u (−b ; a), directeur de la droite (d), est or-

thogonal au vecteur
−−→
AM :
−−→
AM ·

−→
u = 0(

xM − α
)(
−b

)
+
(
yM − β

)
·a = 0(

xM − α
)(
−b

)
+ 0 = 0

Le facteur b étant

non-nul :
xM − α = 0 =⇒ xM = α

Le point M a pour coordonnées M
(
α ;−c

b

)
qui,

puisque α=0, peut aussi s’exprimer par :

M

Ç
b2·α−a·c−a·b·β

a2+b2
;
a2·β−b·c−a·b·α

a2+b2

å
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